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  Note de l’auteure :

  Bonjour ami lecteur,

   

  Royal Elite Epilogue marque la fin de la série Royal Elite. Ces livres et ces couples étaient une expérience, une de celles que je n’oublierai jamais pour le restant de mes jours. J’espère que tu aimeras la suite de leur épilogue, ainsi que cet aperçu de leur futur.

   

  Lis jusqu’au bout, s’il te plaît. Tu ne voudrais pas manquer les quelques petites surprises.

  Royal Elite Epilogue se passe à la fin de tous les autres tomes et ne peut pas être lu indépendamment. Tu dois d’abord lire les tomes précédents.

   

  La série Royal Elite :

  #0 Cruel King

  #1 Deviant King

  #2 Steel Princess

  #3 Twisted Kingdom

  #4 Black Knight

  #5 Vicious Prince

  #6 Ruthless Empire

  #7 Royal Elite Epilogue

   

  N’oublie pas de t’inscrire à la newsletter de Rina Kent pour être informé des prochaines sorties et recevoir un cadeau exclusif.


Partie Une : Les fiançailles
Chapitre 1
Vingt ans
Astrid
— Ce n’est pas drôle.
J’ai beau m’efforcer de garder un ton léger, mon cœur menace de se faire la malle.
La pluie martèle la maison des King, inondant la fontaine qui trône au centre du jardin ainsi que les arbres au loin.
J’aurais dû me douter qu’il manigançait quelque chose.
C’est toujours le cas, avec lui.
— Levi ? je lance d’une voix timide tout en ralentissant près de l’entrée couverte de la demeure.
Je fouille les alentours des yeux, m’attendant à ce qu’il surgisse derrière moi pour me faire une blague.
Je ne le lui avouerai probablement jamais, mais c’est cette facette que j’aime le plus chez lui. Je ne m’ennuie jamais, avec lui.
Il rend mes journées inoubliables et mes nuits aussi grisantes qu’un tour en grand huit.
Hier, il m’a vue déjeuner avec des amis de fac qui, par le plus pur hasard, sont tous des garçons. Levi a décidé de se comporter comme le dernier des abrutis et est venu m’embrasser sous leur nez jusqu’à ce que je doive m’excuser et partir.
J’ai encore mal partout, après la brutalité avec laquelle il m’a prise contre la porte dès que nous sommes entrés dans son appartement.
C’est comme ça qu’il me punit. Un jeu qu’il impose à mon corps et que j’aimerais voir durer à tout jamais.
Dès l’obtention de nos diplômes, Levi a choisi de vivre seul. Il n’a toujours pas touché à son héritage et vit de l’argent que lui procure sa carrière florissante à Arsenal. Le fait qu’il parvienne à jouer et étudier en même temps m’impressionne toujours. Pour ma part, je suis débordée juste avec mes cours d’art.
Sur le papier, je vis toujours avec mon père, mais en réalité, je passe la plupart de mon temps chez Levi.
Nous vivons quasiment ensemble, désormais.
— Tu comptes t’amuser encore longtemps ? je demande en me frottant les bras.
Un frisson parcourt mes membres nus, et ce n’est pas à cause du froid. Une partie de moi tressaille d’anticipation.
Levi a peut-être grandi, mais c’est toujours le même enfoiré imprévisible capable de mettre mon monde sens dessus dessous.
La seule différence, c’est que j’adore ça. Non, j’en suis complètement dingue. Parfois, j’ai le sentiment que sa folie fait écho à la mienne.
Et quand je me réveille, le matin, avec son visage à côté du mien, je prie intérieurement pour qu’il en soit toujours ainsi.
Il bouleverse peut-être mon univers, pourtant il est le seul à l’équilibrer. Il est mon ancre et ma paix. Il a des soucis de possessivité et de contrôle, mais ça fait partie de Levi King.
À vrai dire, maintenant que je connais bien son oncle et son cousin, je peux dire que Levi est le plus sain d’esprit des trois. Oui, je sais, ça vous en bouche un coin.
Ils ont tous quelque chose qui cloche, dans cette famille.
Ils sont tous tordus à leur manière et ce, sans en éprouver le moindre remords.
Un bruit résonne derrière moi. Je me fige et jette un regard en coin, haletante.
— Levi ?
Rien.
J’attends de longues secondes avant de relâcher mon souffle. Je retourne à l’intérieur. Qu’il aille se faire voir, avec ses jeux puérils.
Quelque chose me percute alors par derrière. Je pousse un cri jusqu’à reconnaître sa chaleur et son odeur inimitables.
— Qu’est-ce que je t’ai déjà dit, princesse ? Ne baisse jamais la garde, murmure-t-il contre mon oreille, dont il mordille le lobe. C’est toujours là que je frapperai.
— Tu es horrible, répliqué-je en tentant de contrôler les battements de mon cœur.
— Mais tu m’aimes quand même.
— Peut-être plus tant que ça, je le taquine. Peut-être suis-je en train de tomber amoureuse d’un gars de ma promotion…
— Tu veux vraiment le sang de tous tes camarades sur tes mains ?
Je fais mine d’être outrée.
— Tu n’oserais pas…
— Oh que si.
Oui, il est assez dingue pour faire une chose pareille.
Avant que je ne puisse ajouter quoi que ce soit, il me soulève dans ses bras, puis s’élance sous la pluie, où je me mets à pousser des cris exaltés tandis que l’eau nous trempe.
Il plaque ses lèvres contre les miennes et m’embrasse jusqu’à devenir l’air que je respire. Ce baiser désespéré a raison de ma santé mentale et de tout ce qui m’entoure.
Il consume toujours chaque zone de mon corps rien qu’en me touchant.
Me tenir sous la pluie avec lui ne parvient jamais à me lasser. C’est l’une des choses que je préfère faire avec lui.
Au lieu de me faire tournoyer dans ses bras, il me repose et recule d’un pas.
Avant que je ne puisse comprendre ce qu’il se passe, il s’agenouille et sort un anneau orné d’un énorme diamant de sa poche.
— Tu as donné du sens à ma vie, et j’aimerais passer chaque instant du reste de cette vie avec toi.
Il lève alors les yeux vers moi, ses cheveux blonds collant à ses tempes et ses yeux bleu pâle brillant d’intensité.
— Acceptes-tu de m’épouser, princesse ?
— Oui ! Mille fois oui, Levi !
Je le force à se relever et l’embrasse tendrement pendant qu’il glisse la bague à mon doigt.
— Je veux bien être le témoin ! lance Ronan, derrière nous.
Levi et moi mettons fin au baiser.
Les quatre cavaliers de l’apocalypse – les avants-centres actuels des Elites – nous applaudissent sans manquer de faire quelques commentaires tout à fait déplacés.
En vérité, seuls Dan, Xander, Ronan et Cole se réjouissent. Aiden est adossé à un mur, les chevilles croisées et une expression profondément blasée au visage, le regard vissé sur son téléphone.
L’année dernière, je me demandais s’il n’avait pas une tendance psychopathe, mais aujourd’hui, je suis quasiment sûre qu’il a un véritable trouble de la personnalité antisociale.
Rien n’a de valeur à ses yeux.
Les seuls moments où je le vois ne pas arborer cet air blasé, c’est quand il est en présence d’une certaine princesse de glace.
— Oh, merde ! s’exclame Dan. Du coup, je vais devoir jouer la demoiselle d’honneur ?
J’éclate d’un rire insouciant et heureux.
— Évidemment, petit branleur.
Mon père apparaît à la porte avec un sourire fier. Jonathan l’accompagne, son regard passant de son fils à son neveu.
Parfois, je me dis qu’il aimerait qu’Aiden soit davantage comme Levi. D’autres fois, j’ai l’impression du contraire.
Je ne dirais pas que mon père et Jonathan sont amis, mais ils se tolèrent suffisamment pour aller l’un chez l’autre quand nous les invitons.
— Je suis heureuse, je murmure à Levi. Merci d’exister, mon roi.
Il sourit.
— Merci d’être à moi, princesse.
Puis il m’embrasse à nouveau.



Chapitre 2
Dix-huit ans
Aiden
L’énergie négative bourdonne sous la surface. Elle monte et monte en flèche à chaque seconde. La musique forte et les gens ivres chez Astor n’arrangent rien.
Knight me passe un joint, mais je secoue la tête.
J’emmerde cette merde.
Je suis en colère.
Et je sais exactement pourquoi je suis énervé.
Ce soir, il y avait un match de demi-finale. Elsa est venue le regarder et est restée jusqu’au bout. Oui, elle est enfin venue à l’un de mes matchs. Cette fois, c’était pour moi et pas pour un autre connard.
Et pour couronner le tout, elle portait mon T-shirt. Le numéro onze, King. J’ai dû m’empêcher de grimper à toute vitesse les escaliers pour le lui enlever et la baiser sur place.
Tous les casse-pieds présents ont mis un terme à mon fantasme.
Au lieu de ça, je me suis donné à fond pendant le match. J’ai réussi à marquer deux buts pour voir cette étincelle dans ses yeux bleus.
Contrairement à ce que l’on croit, je suis généreux. Je prends juste plus que je ne donne.
Revenons au problème de ce soir. Elsa et moi étions censés aller au Meet Up, où j’aurais pu vénérer son corps toute la nuit.
J’avais des projets qui commençaient par ses gémissements et se terminaient par elle en train de crier mon prénom.
Vous voyez ? Je suis généreux.
À la dernière minute, Elsa a décidé de venir à la putain de fête d’Astor. Je lui ai demandé d’annuler, mais ce con a disparu quelque part pour boire et baiser, probablement les deux en même temps.
Je suis donc coincé ici avec un Knight grincheux qui a fumé plus d’herbe qu’un hippie et qui râle comme un vieux divorcé quand il pense aux pensions alimentaires qu’il doit verser.
Nash a disparu. Il disparaît souvent sans prévenir, ces derniers temps.
Elsa est introuvable.
Je sors mon téléphone et relis notre dernière conversation.
Elsa : Attends-moi à la fête de Ronan.
Aiden : Non.
Elsa : Allez, viens. Fais-le pour moi ?
Aiden : Toujours non.
Elsa : S’il te plaît ?
Aiden : Je te baise jusqu’à dimanche au Meet up. Pas le droit de changer d’avis.
Elsa : Je n’ai pas changé d’avis. Tu vas me baiser jusqu’à dimanche et même plus si tu attends chez Ronan.

C’est ce texto qui m’a convaincu.
Je ne devrais pas reprocher à Nash de penser avec sa bite alors que je fais la même chose parfois.
D’accord, la plupart du temps.
Elsa a envoyé ce message il y a plus d’une heure, mais elle n’est toujours pas là.
Van Doren est au milieu de la piste, en train de danser et de flirter avec toutes les filles qui passent.
Sa sœur gothique est cachée dans un coin, se fondant presque dans le décor. Si le marquis de Sade et Blanche-Neige avaient un rejeton, ce serait elle.
D’habitude, Elsa est avec eux. Sinon, je ne vois plus qu’une seule personne avec qui elle pourrait être.
Je donne un coup de coude à Knight.
— Où est Reed ?
— J’en ai rien à foutre.
— Je ne t’ai pas demandé si tu t’en souciais, je t’ai demandé où elle était.
Je lève la main.
— Et ne prétends même pas ne pas savoir où elle est à chaque instant.
Il me jette un coup d’œil.
— Même si je le savais, je ne te le dirais pas. T’en dis quoi, King ?
La petite salope.
Je suis sur le point de lui arracher la réponse quand mon téléphone vibre.
Elsa : Tu te souviens de notre chambre chez Ronan ?

Je n’ai même pas besoin de réfléchir à quelle chambre elle fait référence. Il n’y a qu’une seule chambre dans le manoir d’Astor qui nous appartient entièrement.
— Hé, Knight ?
— Quoi ? il grommelle depuis son siège à côté de moi.
Il est assis là comme un zombie depuis une heure.
— Tu sais ce que Reed a dit de toi, l’autre jour ?
Ses yeux brillent pour la première fois de la soirée. Il est désespérant.
Il masque sa réaction bien trop tôt.
— Je m’en fiche.
— Tu es sûr ? C’était un peu hot.
Sa pomme d’Adam oscille alors qu’il déglutit. Quand il parle, sa voix est calme.
— Qu’est-ce qu’elle a dit ?
— Même si je le savais, je ne te le dirais pas. T’en dis quoi, Knight ?
Je souris et m’éloigne. Je devine qu’il me fait un doigt d’honneur sans même avoir à me retourner.
Après avoir grimpé les marches deux par deux, je me retrouve au premier étage. La musique du rez-de-chaussée finit par s’estomper.
Mes muscles se tendent à la promesse de retrouver Elsa. Je ne l’ai pas touchée depuis hier, et quelque chose ne va pas.
Je chasse de mes pensées la possibilité d’en avoir assez d’Elsa. Ça n’arrivera pas. Pas dans cette vie.
Mes enfoirés d’amis me disent que je suis trop possessif. J’ignore leurs commentaires devant Elsa, mais je joue avec leur vie dès que j’en ai l’occasion dans son dos.
Depuis qu’Elsa est sortie de l’hôpital, elle est devenue une nouvelle personne.
D’une part, elle est plus ouverte à l’affection qu’elle me porte. Elle est plus exigeante quand il s’agit de ce qu’elle pense être son droit, mais surtout, elle est aussi à fond que moi.
Je peux maintenant le sentir quand elle ouvre les yeux et sourit au lieu de froncer les sourcils. Lorsqu’elle me serre dans
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